
Là où les pourquoi sont rois 

Les auteurs bibliques n’ont eu de cesse de raconter des histoires, d’argumenter, 

d’élaborer leur pensée. Ils n’ont pas renoncé à utiliser leur intelligence en 

tentant d’exprimer qui était Dieu pour eux. Il n’a jamais été l’étouffoir de leur 

raison et de leur cœur, mais bien plutôt l’inspirateur d’une quête infinie où 

parfois étaient offerts un sens, une direction, une bribe de réponse. 

Il me semble que le Dieu de la Bible ne nous donne que peu de réponses. 

Cependant, Il nous inspire et nous donne le courage de nous confronter à nos 

incompréhensions les plus profondes, à nos mystères insondables. Dieu est avec 

nous dans notre recherche de sens et nous offre des paroles à jeter sur l’abîme 

de notre ignorance. Cette ignorance, nous en avons une conscience accrue 

quand viennent les questions existentielles, ces questions vitales prononcées 

contre l’angoisse de l’incompréhensible, qui ont un goût d’enfance dans leur 

force et parfois leur urgence. Nous aimerions parfois éviter l’inconfort que 

provoquent les points d’interrogation et le vertige du doute ou du non-savoir. 

Mais plutôt que de fuir les questions, ne ferions-nous pas mieux de les prendre 

à bras-le-corps et de suivre le conseil de Rilke : Efforcez-vous d’aimer vos 

questions elles-mêmes… Peut-être, simplement en les vivant, finirez-vous par 

entrer insensiblement, un jour, dans les réponses. (Lettres à un jeune poète) 

Les réponses se trouvent dans les rayons des bibliothèques et des librairies, au 

détour d’une page ou au terme de longues recherches, parfois aussi au cœur de 

notre quotidien, quand surgissent avec clarté et évidence une direction à 

prendre, le sens d’une expérience, quand se dénoue soudain une interrogation 

personnelle. Mais si nos questions avaient été étouffées par une réponse toute 

faite commençant par Dans la Bible il est écrit ou Dieu dit, alors aurait été 

évincée toute possibilité d’une croissance intérieure et d’une rencontre avec le 

Dieu qui existe au cœur même de nos questions, en ce lieu de liberté où les 

pourquoi sont rois. 
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